Adieux & Suzon

Adieu, Suzon, ma roce blonde,

Qui mas aimé pendant huit joure ;
Lec pluc courte plaicire de ce monde
Souvent font lec meilleure amource.
Saic-je, au moment od je te quitte,
O m'entraine mon actre errant ?
Je men vaie pourtant, ma petite,
8/6’14 /01'14, éfeh vite,

Toujours courant.

Je pars, et cur ma lévre ardente
Brale encor ton dernier baicer.
Entre mee brag, chére imprudente,
Ton beau front vient de repoger.

Seno-tu mon coeur, comme il palpite 7



(e tien, comme il battait gaiement !
Je men vaic pourtant, ma petite,
Bl'elﬂ /0/'14, éfeh v/te,

Toujours taimant.

Paf ! cect mon cheval quon appréte.
Enfant, que ne puic-je en chemin
Emporter ta mauvaice téte,

Qui ma tout embaumé & main !

Tu couric, petite hypocrite,

Comme lo. nymphe, en tenfuyant.

Je men vaic pourtant, ma petite,
Bien loin, bien vite,

Tout en riant.

Que de trictecce, et que de charmeg,

Tendre enfant, dang tee doux adieux !



Tout menivre, jucqud tec larmes,
Loreque ton coeur ect dang tec yeux.
A vivre ton reqard minvite ;

I/ me concolerait mourant.

Je men vaic pourtant, ma petite,
Bien loin, bien vite,

Tout en pleurant.

Que notre amour, ¢ tu moublies,
Suzon, dure encore un moment ;
Comme un bouguet de fleurs palies,
Cache-le dang ton cein charmant !
Adieu ; le bonheur recte au gite,

(e couvenir part avee moi :

Je lemporterai, ma petite,

Bien loin, bien vite,

Toujours 4 to.






